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INTRODUCTION  
 
Le monde vivant est fait de matière et d’éthers qui s’entrelacent ou se séparent au gré de deux 
phénomènes majeurs : la transmission parentale des caractères et l’influence de 
l’environnement. Nous vivons dans un monde où des entités de purs éthers côtoient la matière 
brute d’êtres amanciques. Où l’on peut naître sensible aux champs magiques - les Ka - dans 
une lignée moldue ayant rencontré sur sa route les convexions d’un Nexus. Où l’on peut voir 
son Equilibre un jour modifié par une simple griffure. Où ce que l’on pensait acquis par la 
naissance peut s’évaporer au contact d’un morceau de métal. Se connaître, c’est aussi 
connaître ce dont est tissé l’univers. « Nous sommes faits de poussières d’étoiles », a un jour 
dit Hubert Reeves, astro-prime-mage Québécois et grand moldophile. Penchons-nous sur nos 
propres poussières, au travers de ces quelques lignes. 
 
 
L’ HOMME ET LES AUTRES ESPECES VIVANTES  
 
L'espèce humaine, Homo sapiens, comporte historiquement deux sous-espèces : Homo 
sapiens sortarius (littéralement "sorcier") et Homo sapiens lacunaris (littéralement 
"lacunaire", en référence à la nature amancique des individus qui la composent, les "moldus"). 
Néanmoins de façon pratique, l'interfécondité et la cohérence morphologique et génétique de 
ces deux taxons ne laissent aucun doute quant à l'unicité de l’espèce Homo sapiens dont les 
deux sous-ensembles, sortarius et lacunaris, ne devraient être envisagée que comme des 
populations, majoritairement allopatriques mais encore capables de flux génétiques. 
 
L'Homme constitue, avec l'elfe de Maison, la seule entité intégrant le Soleil à sa matière. Chez 
Homo sapiens lacunaris, l'élément solaire occupe toute la chambre sub-électronique (entre le 
noyau et les électrons des atomes, soit l'espace investit par les éthers) et son niveau unique est 
égal à 1. Chez Homo sapiens sortarius, le Soleil est majoritaire (supérieure à 0,97), la part 
restante se répartissant entre les cinq Ka naturels : l'Air, l'Eau, le Feu, la Terre et la Lune. De 
la balance entre ces cinq éléments, la crase, dépendent certains traits de caractère et aptitudes. 
 
Homo sapiens sortarius (le sorcier) { S: 0,98 ; A: 0,003 ; E: 0,003 ; F: 0,002 ; T: 0,01 ; L: 
0,002 ; LN: 0 } 
Homo sapiens lacunaris (le "moldu") { S: 1 ; A: 0 ; E: 0 ; F: 0 ; T: 0 ; L: 0 ; LN: 0 } 
 
Les autres espèces animales sont constituées de matière brute, dépourvue de Ka. 
Drosophile { S: 0 ; A: 0 ; E: 0 ; F: 0 ; T: 0 ; L: 0 ; LN: 0 } 
Zebra-fish { S: 0 ; A: 0 ; E: 0 ; F: 0 ; T: 0 ; L: 0 ; LN: 0 } 
Grenouille verte { S: 0 ; A: 0 ; E: 0 ; F: 0 ; T: 0 ; L: 0 ; LN: 0 } 
 
Les végétaux connaissent une classification convergente à celles des animaux. Des plantes 
amanciques partagent les écosystèmes avec des plantes « magiques » dont la matière est 
imprégnée de différents niveaux des cinq Ka naturels. Pour la suite, nous nous attarderons sur 
la question du règne animal, celle de la physico-magie botanique faisant l’objet d’un essai à 
part entière, par le professeur Eusebius Palissandre. 



LES CREATURES MAGIQUES ET SEMI-MAGIQUES  
 
La plupart des créatures magiques sont des êtres faits de matière imprégnée des cinq Ka 
naturels : l'Air, l'Eau, le Feu, la Terre et la Lune. Le soleil est absent. Ces créatures sont dites 
"élémentaires" lorsqu'elles possèdent une dominante outrepassant 0,75 dans l'un des Ka. 
 
Centaure { S: 0 ; A: 0,11 ; E: 0,11 ; F: 0,13 ; T: 0,45 ; L: 0,2 ; LN: 0 } 
Phoenix { S: 0 ; A: 0,05 ; E: 0,03 ; F: 0,82 ; T: 0,07 ; L: 0,03 ; LN: 0 } 
Hydre { S: 0 ; A: 0,11 ; E: 0,79 ; F: 0,06 ; T: 0,03 ; L: 0,01 ; LN: 0 } 
Sylphe { S: 0 ; A: 0,04 ; E: 0,05 ; F: 0,06 ; T: 0,81 ; L: 0,04 ; LN: 0 } 
 
Les "elfes" (de Maison, ouvrier, curateur...) constituent un groupe de créatures semi-magique 
(il s'agit en fait d'un complexe d'espèces rassemblant entre autres les espèces Alfeus aedes, 
Alfeus laboratum et Alfeus medicus). Leur matière est la seule - en dehors de celle d'Homo 
sapiens (sortarius et lacunaris) à intégrer le Soleil, et ce dans des proportions toujours 
inférieures à 0,25. 
 
Elfe de Maison { S: 0,25 ; A: 0,15 ; E: 0,05 ; F: 0,12 ; T: 0,24 ; L: 0,19 ; LN: 0 } 
Elfe ouvrier { S: 0,24 ; A: 0,05 ; E: 0,18 ; F: 0,31 ; T: 0,13 ; L: 0,09 ; LN: 0 } 
Elfe curateur { S: 0,25 ; A: 0,31 ; E: 0,07 ; F: 0,03 ; T: 0,29 ; L: 0,05 ; LN: 0 } 
 
Les créatures magiques les plus anciennes sont dépourvues de matière et sont nommées Kaïm. 
Elles sont faites d'éthers purs accessibles en Vision Ka et parfois en vision analogique. La 
plupart de ces espèces ont été déstabilisées par la chute de la météorite Orichalka et seules 
survivent de nos jours leurs formes parasites : les nephilim, capables de remplacer le Soleil 
par leurs cinq éléments dans la matière de l'hôte (toujours un Homo sapiens lacunaris). Les 
Nephilims sont rares, de l'ordre de 40 pour 65 000 000 d'humains. 
 
 
 
LES « HYBRIDES  » 
 
Le terme "hybride" est une miscellanée regroupant par extension tous les individus humains 
présentant une diminution secondaire et significative du niveau solaire (généralement de 
l'ordre de 0,5), accompagnée par une contre-répartition des Ka naturels. Ces phénomènes 
peuvent être consécutifs à une contamination ou résulter d'un croisement entre Homo sapiens 
sortarius et une espèce de créature magique. 
 
L'interfécondité entre l’Homme et les créatures magiques est soumise à l'occurrence 
confécondatoire de Plexus ou de Nexus environnementaux, et connaîtrait une prévalence de 
l'ordre de 2 000 pour 65 000 000 d'humains. Les biais du recensement de 1992 ne sont 
cependant plus à démontrer, puisque les hybrides qui s'ignorent sont aussi nombreux que ceux 
qui se cachent. 
 
Loup-garou { S: 0,52 ; A: 0,01 ; E: 0,25 ; F: 0,02 ; T: 0,01 ; L: 0,01 ; LN: 0 } 
Demi-Vélane { S: 0,51 ; A: 0,03 ; E: 0,12 ; F: 0,02 ; T: 0,01 ; L: 0,31 ; LN: 0 } 
Métamorphomage { S: 0,5 ; A: 0,001 ; E: 0,003 ; F: 0,002 ; T: 0,004 ; L: 0,49 ; LN: 0 } 
 
Les hybrides sont le plus souvent féconds, et la dilution de leurs niveaux de Ka de façon 
trans-générationnelle aboutit le plus souvent à une disparition de toute manifestation 
phénotypique héritable. 



LES CONTAMINATIONS AUX ELEMENTS EXTRA -PENTACLIQUE  
 
 
Les éléments extra-pentacliques sont l'Orichalque et la Lune Noire. L'exposition à ces 
éléments peut être source de pathologies. 
 
 
L'Orichalque  est un champ émis par un métal d'origine extra-atmosphérique, introduit sur 
Terre lors de la chute de la météorite Orichalka (-8000 av. JC). Il s'agit d'un contre-champ 
provoquant l'annulation des Ka naturels mais restant sans effet sur le Soleil. 
 
Une exposition prolongée ou intense à l'Orichalque peut provoquer un état amancique chez 
Homo sapiens sortarius, pouvant aller jusqu'à la permanence. Dans ce cas, le Soleil remplace 
le vide laissé par les autres champs. Certains cas d'amancie congénitale (donnant naissance à 
ceux que l'on nomme des "cracmols") sont imputés à des expositions parentales à 
l'Orichalque, le plus souvent professionnelles ou liées à des comportements de toxicomanie. 
L'injection de faibles doses d'orichalque est hallucinatoire, anxiolytique et source d’addiction. 
 
Employé des Services d'Annulation magique en fin de carrière { S: 0,996 ; A: 0 ; E: 0,001 ; F: 
0,002 ; T: 0 ; L: 0,001 ; LN: 0 } 
Cupromane sans prise en charge { S: 0,994 ; A: 0,001 ; E: 0,001 ; F: 0,001 ; T: 0,002 ; L: 
0,001 ; LN: 0 } 
Homo sapiens sortarius amancique ("Cracmol") { S: 1 ; A: 0 ; E: 0 ; F: 0 ; T: 0 ; L: 0 ; LN: 
0 } 
 
 
La Lune Noire est un champ artificiel synthétisé à partir du Ka Lune grâce à des procédés 
apparentés à l'alchimie. Sa synthèse, initiée par les Sorciers au XIIème siècle sous l'impulsion 
d'Alcide Daphylacte Béronthe de Malebrumes, serait l'héritage de pratiques déjà menées par 
les Kaïms avant la chûte d'Orichalka. Comme les autres champs, elle est capable d'autogénèse 
: l'usage de la Lune Noire entretient voire accroît l'intensité de son flux. La seule génération 
de Lune Noire au Bas Moyen Age aurait suffi à la mondialisation de l'Elément. 
 
A la différence des Ka naturels, la Lune Noire ne connait pas de mouvements de convexion 
dans l'atmosphère mais une variation cyclique uniforme, d'une périodicité de six heures.  
 
L'usage de ce champ touche à la magie de l'Âme, de la vie et de la mort et a entraîné nombre 
de polémiques, de guerres, de scissions sociales entre les partisans de la magie "Blanche" 
(naturelle) et de la magie "Noire" (incluant l'usage de cet élément artificiel). En vision Ka, elle 
apparaît d'une blancheur lumineuse et d'une attirance inexorable, contrairement à ses 
représentations populaires. 
 
A forte exposition, la Lune Noire ébranle l'âme et déstabilise la matière. Lorsqu'elle ne tue pas 
et n'annule pas la psyché, elle peut provoquer l'altération permanente du corps et la démence. 
Si l'usage de la Lune Noire peut être aisément repéré par une imprégnation non-persistante de 
crase de l'ordre de 10-4, aucun cas d'assimilation pentaclique permanente n'est connu. 
 
Maître en anamorphose { S: 0,98 ; A: 0,004 ; E: 0,003 ; F: 0,001 ; T: 0,003 ; L: 0,009 ; LN: 
0,0001, transitoire } 


